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LA QUESTION DE L’ASSOMPTION 
DEVANT SA SAINTETE BENOIT XV

|,OIJS ce titre, une revue italienne, Il Santuario di Cara­
vaggio, organe d’un sanctuaire de la sainte Vierge 
dans la région de Milan, rend compte, dans sqn nu­

méro du 26 septembre, J’une audience pontificale accordée à 
M. le chanoine Clino Crosta de Côme. (1) Nous en extrayons 
ces principaux passages.

“ C’était le jour sacré de la Nativité de Marie. A 11.20 heu­
res, j’étais en présence du Vicaire auguste de Jésus-Christ. 
Après les génuflexions d’usage et après avoir dit au Saint- 
Père ma joie d’être si bienveillamment accueilli par lui en ce 
beau jour, je lui présentai en toute humilité le livre de Don 
Paul Renaudin qui a pour titre La definibilite de l’Assomp­
tion. Mon savant ami, Abbé des Bénédictins (2) de Clervaux, 
dans le grand duché de Luxembourg, m’avait chargé de dépo­
ser son ouvrage aux pieds de Sa Sainteté ainsi que les homma­
ges de son monastère et ses voeux pour la définition de ce 
dogme marial, l’Assomption. Pendant que le Souverain Pon­
tife lisait la lettre et feuilletait le volume, il se mit à dire • 
“ C’est ce même Abbé Bénédictin, qui, en 1902, au congrès 
marial international de Fribourg, s’est tant occupé du mouve­
ment pour la définition de l’Assomption ”...11 Oh! continua le 
Saint-Père, je vois avec beaucoup de satisfaction cette sorte 
d’études et de travaux. Je ne puis en dire plus long mainte­
nant sur le projet et le grand désir que j’ai de promouvoir la 
piété envers la Sainte Vierge ”... Et comme il continuait à

(1) M. le chanoine Crosta est l’auteur d'une théologie dogmatique 
en quatre volumes à l'usage des séminaires et de divers ouvrages 
sur l’Assomption.

(2) Don Renaudin et sa communauté ront des bénédictins fran­
çais depuis longtemps en exil.

I


